
LE NATURALISTE CANADIEN

de lumière comme un ruban d'argent bordé en lisière de fée-
riques palissades, coup-nt la terre en deux comme un méri-
dien magique, tracé par le Créateur lui-même, comme pour
s'orienter des hauteurs inapercevables qu'Il remplit de son
éternelle omnipotence, et d'où son regard, pénétrant à travers
les milliards de millions d'astres qui tapissent (le paillettes
d'or la voûte éthérée, reconnaît, avec compassion, la petite
planète qui nous est dévolue.

LA RIVIÈRE MANOUAN

Quelques milles encore sur la rivière Péribonca, qui con-
serve toujours son cachet particulier, et nous voilà en face de
la Grande-Fourche et<des hauts éboulis.

La rivière Manouan, le principal affluent, arrive du nord
et forme le prolongement, sur la même ligne, de cette partie
de Péribonca, de cette immense fissure que nous venons de
franchir et que nous allons poursuivre jusqu'au bout, en lais-
sant à gauche la maîtresse branche, (lui fait un demi-tour à
gauche et disparaît dans cette direction.

Duns l'angle formé par les deux rivières-les doux bran-
ches de la fourche,-un rocher superbe, un cap Diamant, s'a-
vance avec hardiesse entre les deux. Sa formme est remar-
quable,ses proportions sont colossales. Le profil d'un lion cou-
ché majestueusement au bord de l'eau et centuplé de hau-
teur vous en donne une image parfaite. On le voit bien à
six milles en aval. Mais lorsque vous arrivez à l'ombre de
ses flancs, l'illusion s'évanouit, le lion est disparu dans l'es-
carpement de la montagne.

(A suivre)
P.-H. DumAIs.

A propos du genre " Westwoodia"

Dans une note de M. T.-D.-A. Cxkerell, intitulée " Na-
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